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SUR 

LA DEFENSE DES ENFANTS 
LE ROYAUME DE DIEU 

ET LA MISSION LASALLIENNE 

Saisi par la situation d'abandon des "enfants 
des artisans et des pauvres", Jean-Baptiste de 
La Salle a decouvert dans la foi, la mission de 
son Institut..." Aujourd'hui cet Institut 
est"attentif aux necessites educatives des 
pauvres qui aspirent a prendre conscience de 
leur dignite d'hommes et de fils de Dieu, et qui 
cherchent c't la faire reconnaitre. L'Institut tree, 
renouvelle et diversifie ses oeuvres selon les 
besoins du Royaume de Dieu". 

Regle, 11 

ler janvier 1999 
Fête de Marie, Mere de Dieu 
Journee mondiale de la Paix 

Chers Freres, 

"Grace et paix a vous de la part de Dieu notre 
Pere... le Pere des misericordes... qui nous con-
sole dans toutes nos afflictions; afin que par la 
consolation que nous-memes recevons de Dieu 
nous puissions consoler les autres en quelque 
affliction que ce soit." (2Co 1:2-4) 

Paul commence cette lettre aux Chretiens de 
Corinthe en leur souhaitant la grace et la paix de Dieu. 
Il les assure que Dieu est un "Pere de misericorde", 
qui les encouragera et les consolera dans leurs 
difficultes quotidiennes. En outre, cet encouragement 
et cette consolation leur permettront de fortifier les 
autres. 

Freres, en vous exprimant ma reconnaissance pour 
l' encouragement et la consolation que vos voeux 
d'Anniversaire, de Noël et du Nouvel An m'apportent 
chaque armee, je fais miennes les paroles de Paul: Je 
demande a Dieu notre Pere de vous accorder sa grace 
et sa paix. Je vous rappelle que Dieu est "le Pere des 
misericordes" qui vous encourage et vous console et 
vous met en mesure de fortifier les autres "en quelque 
affliction qu' ils se trouvent." 
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J'ai choisi cette expression de Paul parce qu'elle 
attire l'attention sur Dieu comme "Pere des 
misericordes" et parce qu'elle nous rappelle que nous, 
qui avons recu la force, devons, A notre tour, "venir 
au secours des autres dans toute affliction". Plus 
precisement, elle nous rappelle, A nous, Freres des 
Ecoles Chretiennes, qu'une dimension essentielle du 
charisme lasallien est "de venir au secours" des en-
fants qui sont indigents, abandonnes, delaisses, des 
enfants que saint Jean-Baptiste de La Salle decrit 
comme "pauvres et loin du salut." (Regle, 47). 

Cette salutation de Paul est tout A fait appropriee 
parce que Dieu le Pere est le centre de cette derniere 
annee de preparation au GrandJubiM de Vann& 2000: 
"Les annees de preparation ont ete placees sous le 
signe de la Tres Sainte Trinite : par le Christ, dans 
l'Esprit, A Dieu le Pere." (Incarnationis Mysterium, 3) 

Les Evangiles appellent Dieu "Pere" 170 fois. Jesus 
s'adresse A Dieu de cette maniere dans douze endroits. 
Comme le Catechisme de l'Eglise Catholique (CEC) 
le dit, beaucoup de religions invoquent Dieu comme 
"Pere". Ce langage de foi montre "que Dieu est origin 
première de tout et autorite transcendante." Dieu est 
en meme temps "bonte et sollicitude aimante pour tous 
ses enfants." Bien que la Bible emploie frequemment 
"Pere", particulierement dans le Nouveau Testament, 
"la tendresse parentale de Dieu peut aussi etre 
exprimee par l'image de la maternite." (cf Is 66:13; 

Ps 131.2) Neanmoins, Dieu "n' est ni homme ni 
femme" et "il transcende aussi la paternite et la 
maternite humaines... Dieu est pur esprit." (CEC, 
239,370) 

Jesus: revelation du Pere 

Pour comprendre ce que Jesus voulait dire quand 
il appelait Dieu "Pere", nous devons considerer Jesus 
lui-meme. Comme le Pape le dit, Jesus de Nazareth 
"revele le Pere... il revele le visage de Dieu le Pere 
comme compatissant et misericordieux." (IM, 3) Dans 
sa vie quotidienne et son enseignement, Jesus montre 
qui Dieu est et A quoi Dieu ressemble. Nous voyons 
Jesus dans les Evangiles: aimant, attentif, 
compatissant, guerissant, encourageant, enseignant le 
sens du Royaume de Dieu, defendant les droits des 
pauvres et des opprimes, faisant face A l'hypocrisie... 
C' est Jesus par consequent qui nous permet de savoir 
que Dieu est "un Pere compatissant et misericordieux." 

Cette image de Dieu est coherente avec celle que 
s ' en fait le Peuple Hebreux et parait dans leurs 
Ecritures. Dieu est un Dieu de patience, de compas-
sion, de pardon, d'amour pour le pauvre et l'opprime. 

"11 rend des forces A 1' homme epuise, il 
developpe la vigueur de celui qui est faible. Les 
jeunes gens se fatiguent et se lassent, et les 
athletes s'effondrent, mais ceux qui mettent leur 
esperance dans le Seigneur trouvent des forces 
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nouvelles... Les petits et les pauvres cherchent 
de l'eau... Moi, le Seigneur, je les exaucerai, moi, 
le Dieu d 'Israel, je ne les abandonnerai pas." 
(Is. 40:29-31,41:17) 

Les personnes en autorite en Israel, quels que 
fussent leur titres, devaient representer Dieu en prenant 
soin des pauvres, des opprimes, des marginalises. 
Quand ils n'exergaient pas cette responsabilite, les 
prophetes les reprimandaient severement. 

Rendre visible la presence amoureuse et salvifique 
du Christ 

C'est ce Pere aimant, plein de compassion et de 
misericorde, "qui donne toutes sortes de consolations" 
et "reconforte dans toutes sortes d' afflictions." En 
meme temps, cependant, Dieu attend de nous, comme 
Chretiens et comme hommes consacres, que nous 
apportions encouragement et consolation "aux autres 
en toutes sortes d' afflictions." (2Co 1:2-4) Comme 
religieux consacres, nous devons etre signes de la com-
passion aimante de Dieu. Nous devenons tels lorsque 
nous vivons notre vocation de tout notre coeur et ainsi 
"rendons visible la presence amoureuse et salvifique 
du Christ." (Vita consecrata, 76). Parlant directement 
aux personnes consacrees, le Pape dit: "vous, tout 
particulierement, vous pouvez et vous devez dire non 
seulement que vous etes du Christ, mais que vous etes 
devenus le Christ." (VC, 109) Quand nous "devenons" 
Christ, nous revelons, ou plutot le Christ revele A  

travers nous, le visage de Dieu le Pere "compatissant 
et misericordieux". Lorsque nous pensons, jugeons, 
et agissons, nous "disons" A tous ceux avec qui nous 
sommes en contact que "Dieu est amour et "a envoye 
son Fils unique dans le monde afin que nous ayons la 
vie par lui." (1 Jn. 4:9) 

Comme Jesus, par consequent, nous devons etre 
des hommes attentifs, aimants, pleins de compassion, 
des hommes qui vont effectivement vers ceux qui sont 
dans le besoin, des hommes qui defendent les droits 
des pauvres et des opprimes, des hommes qui "por-
tent partout temoignage avec la franchise du prophete 
qui ne craint pas d'aller jusqu' A risquer sa vie." (VC, 
85) 

Le respect des Droits de l'homme, Secret de la 
veritable paix 
r ai encore une autre raison de citer la salutation 

de Paul aux Chretiens de Corinthe. Son appel A 
"soutenir les autres dans leurs afflictions" est coherent 
avec le Message de Jean Paul II, pour la Journee 
mondiale de la Paix, 1999: Le Secret de la veritable 
paix reside dans le Respect des Droits humains. 

Le Pape rappelle, comme il l' a fait il y a un an, le 
50eme anniversaire de la Declaration universelle des 
Droits de l'Homme. Ce document historique declare 
que la reconnaissance de la dignite inherente A tous 
les membres de la famille humaine comme aussi de 
l' egalite et du caractere inalienable de leurs droits 
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constitue le fondement de la liberte, de la justice et de 
la paix. Tous les etres humains sont nes libres et egaux 
en dignite et en droits, et ils doivent se comporter les 
uns envers les autres dans un esprit de fraternite. Le 
respect des droits de l'homme est, par consequent, 
universellement reconnu comme la base d'une coexis-
tence pacifique parmi les nations. 

Neanmoins, le Pontife ecrit, les victimes de la 
pauvrete, des conflits, de l'oppression sont en grand 
nombre. Elles soupirent apres la reconnaissance de 
leur dignite et de la possibilite de participer pleinement 
dans la societe. Avec une sensibilite emouvante devant 
les souffrances des plus faibles et des plus vulnerables 
de ces victimes, le Pape fait face au probleme, 
"Combien d'enfants exploites ne savent meme pas 
qu'ils ont des droits!" Cette remarque, si appropriee 
dans cette lettre pastorale, me rappelle le Message du 
Saint-Pere pour la Journee mondiale de la Paix de 
1996: Donnons aux enfants un avenir de paix! 11 y 
attire l' attention sur les enfants qui sont victimes des 
conflits armes, et d'autres sortes de violence physique 
et sexuelle, et sur ceux qui vivent dans les rues, sont 
analphabetes, deviennent des drogues, sont impliques 
dans des activites criminelles, sont forces de servir 
comme soldats et apprennent à tuer. Il nous rappelle 
ceux qui souffrent des consequences des foyers 
malheureux, malsains et "brises". 

Ces enfants sont au coeur de cette lettre-ci. Freres, 
j'adresse ces mots tout d'abord a chacun d'entre vous. 

Je crois qu'en tant que Chretiens, qu'hommes 
consacres, que Freres des Ecoles Chretiennes, 
qu'animateurs de la Famille lasallienne, nous pouvons 
et devons repondre avec amour et creativite aux cris 
des enfants opprimes et exploites. Je pense que 
l'engagement dans la defense des enfants est une 
reponse valide, et qu'impose un besoin urgent, aux 
obligations inherentes A notre quatrieme voeu: asso-
ciation pour Feducation humaine et chretienne des 
enfants pauvres. Nous devons intensifier nos efforts 
pour faire de l'education des enfants et des adoles-
cents pauvres notre "priorite effective". (Regle, 40a) 
En meme temps, nous devons lutter contre la misere, 
l'injustice, la manipulation et l'exploitation qui 
empechent les enfants d' etre des enfants et font de la 
Declaration universelle des Droits de l'Homme une 
moquerie. 

Un message pour tous les Lasalliens 

Bien que j'adresse cette lettre aux Freres, je destine 
ce message a tous les membres de la Famille 
lasallienne. Je laisse la question de sa diffusion aux 
initiatives locales. Peu de groupes, d'associations ou 
d'organismes en education aujourd'hui ont notre puis-
sance numerique. En essayant de tirer le parti maxi-
mum de nos possibilites pour un service significatif, 
nous avons avance regulierement et efficacement vers 
une vision commune de notre mission d'education 
humaine et chretienne. Jamais auparavant it n'y a eu, 
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selon moi, dans l'histoire de l'Institut, un engagement 
plus informe dans la mission lasallienne. Nous avons 
un enorme potentiel, un potentiel que nous nous 
efforgons, efficacement, grace a Dieu, de mettre en 
oeuvre. 

J'ai commence cette lettre par une reflexion sur 
Dieu comme "Pere". Quand it explique que ce langage 
de foi guise dans l'experience humaine des parents, 
"qui sont d'une certaine fagon les premiers 
representants de Dieu", le Catechisme de l'Eglise 
catholique reconnait que "les parents humains sont 
faillibles et qu'ils peuvent &figurer le visage de la 
paternite et de la maternite." (CEC, 239) Combien 
ces paroles sont pertinentes dans le cas de beaucoup 
des enfants à la situation desquels nous reflechissons. 
Certains se souviennent à peine de leur Ore, si 
seulement ils s'en souviennent; d'autres ne savent 
meme pas qui est leur Ore; certains ont souffert des 
blessures de l'indifference, de l'abandon, des sevices 
physiques ou sexuels. 

Une presentation indifferente et superficielle de 
Dieu comme "Pere" n'aidera pas de tels jeunes à 
apprendre que Dieu les aime et prend soin d'eux. Cela 
pourrait meme avoir l'effet tout à fait contraire. Non. 
Nous, Lasalliens, devons "reveler" Dieu aux enfants 
et aux adolescents. Nous revelons Dieu comme 
compatissant et misericordieux quand nous laissons 
le Christ faire que sa presence amoureuse et salvatrice  

soit une realite en nous, tels que nous sommes: 
physiquement, intellectuellement, emotionnellement, 
spirituellement. II nous a choisis, tels que nous 
sommes, pour etre ses representants, ses 
ambassadeurs, ses ministres. Nous communiquons 
Dieu et sa Bonne Nouvelle aux jeunes, non pas d'abord 
par ce que nous disons et ce que nous faisons, mais 
par ce que nous sommes: 

"Ce n'est pas d'abord dans des livres ou dans 
des mots que les jeunes rencontrent Dieu qui 
les appelle par leur nom, mais dans leur 
catechiste." (Decl. 40.5) 

Les jeunes rencontrent Dieu dans la personne de 
leur enseignant de religion, oui. Mais ils rencontrent 
Dieu aussi dans la personne de tous les enseignants et 
educateurs aimants, quel que soit le sujet que ceux-ci 
enseignent ou le service qu'ils rendent, en particulier 
quand ils croient en Dieu comme en un Pere plein de 
compassion et de misericorde et sont disposes a 
partager leur foi directement et indirectement avec 
ceux qui sont "confies à leurs soins". 

Cette lettre pastorale 

J'ai donne à cette lettre un titre complique: Sur la 
Defense des Enfants, le Royaume de Dieu et la Mis-
sion lasallienne. Mon intention est de situer la defense 
des enfants carrement dans le contexte de notre foi et 
de notre heritage et de notre mission lasalliens. 
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ecris avec un sentiment d'urgence, avec convic-
tion, et, je l'espere, avec un "zele ardent". Neanmoins, 
j 'ecris avec une conscience ties aigue de mon manque 
de particuliere competence dans le domaine des droits 
de l' enfant et mon manque de contact regulier avec 
des jeunes au cours de ces trois dernieres decennies. 
Je ne dis pas cela pour m' excuser mais pour mettre en 
garde contre des attentes peu realistes. Mon propos 
n'est pas de me poser en expert. C' est au contraire de 
promouvoir la reflexion, le dialogue, et, je l'espere, 
l' action efficace. 

I. LA VIOLATION DES DROITS DES 
ENFANTS 

Amnesty International repete qu'en tant qu'etres 
humains les enfants ont tous les droits enumeres dans 
la Declaration universelle des Droits de l'Homme . La 
Convention sur les Droits de l'Enfant, acceptee par 
l'Assemblee generale des Nations Unies en 1989 et 
ratifiee depuis par environ 180 pays, definit les 
principes universels et les normes du statut des en-
fants. Le Sommet mondial pour l'Enfance, en 1990, a 
contribue "a batir un élan international pour les droits 
de l'enfant" et differents pays ont pris des disposi-
tions concretes pour ameliorer le statut des enfants. 
"Ceci, cependant, n'est que le commencement. La plus 
grande partie du travail pour la realisation des Droits  

de l' enfant est devant nous." (Brochure: Suedois, 
sauvez les enfants, p. 3) 

La societe aujourd'hui, activement ou passivement, 
sciemment ou non, souvent ne prete aucune attention 
aux droits des enfants et leur refuse leur enfance. Je 
pense que, quand nous sommes confrontes a des vio-
lations, beaucoup d' entre nous, nous retranchons 
derrière l'impuissance et la futilite. Nous fermons trop 
souvent les yeux et la bouche et, sans le savoir, jouons 
le role du pretre et du Levite dans la parabole du Bon 
Samaritain. Un personnage d'une des oeuvres de 
George Bernard Shaw dit que "Le plus gros peche 
envers nos semblables, n'est pas de les hair, mais d'etre 
indifferents a leur egard; c'est la l'essence de 
l'inhumanite." 

Les informations sur la violation des droits humains 
de 1 ' enfant sont abondantes dans des livres, des re-
vues, les journaux et divers rapports. Ceux d' entre 
vous qui ont la possibilite de "surfer sur internet" 
peuvent facilement trouver un nombre extraordinaire 
d'"items" concernant tous les aspects des 
manquements au respect des droits des enfants, aussi 
bien que des informations sur les groupes et organisa-
tions qui se consacrent a la promotion de ces droits. 
Mon propos n'est pas, par consequent, de vous faire 
une presentation exhaustive et equilibree de la viola-
tion des droits des enfants. Mon intention est plutOt 
de decrire certaines situations qui peuvent servir 
comme points de reference pour nos reflexions. Les 
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cinq colloques, sur les familles, la globalisation, 
l'urbanisation, les nouvelles technologies de 
l'information et la communication de la foi, m'ont 
aide A devenir plus sensibilise que jamais A ces viola-
tions. 

L'avortement 

Tragiquement, la societe aujourd'hui manque d'un 
consensus moral concernant le droit des enfants A la 
vie avant leur naissance. Des millions d'enfants non-
nes sont tiles par avortement chaque armee. La posi-
tion de l'Eglise, est, bien stir, claire, sans ambiguite: 
"Des le premier moment de son existence, l'etre 
humain doit se voir reconnaitre les droits de la 
personne", parmi lesquels, le droit inviolable de tout 
etre innocent A la vie. La vie humaine doit donc "etre 
respect& et protegee depuis le moment de la concep-
tion." (Catechisme de l'Eglise catholique, 2270) 
Reagissant devant la politique anti-vie d'avortement 
sur demande, une Conference d'eveques a declare que 
le "plus grand exemple d'impuissance est d'etre detruit 
avant la naissance." 

Bien que l'opposition a l'avortement ne soit pas 
toujours l'objectif des organisations concernees par 
la defense des enfants, j'ai deliberement inclus 
l'avortement comme une violation des droits les plus 
fondamentaux que possede l'enfant, le droit A la vie. 

La pauvrete 

La pauvrete, et meme l'indigence dans laquelle des 
millions d'enfants vivent est tres solidement 
documentee. Beaucoup habitent des abris improvises 
dans les bas quartiers des grandes villes du monde. 
Neanmoins, des enfants, en nombre alarmant, sont 
victimes de la pauvrete, non seulement dans des pays 
economiquement pauvres, mais aussi dans des pays 
economiquement develop*. De 20% A 25% des en-
fants dans certains des pays les plus riches du monde 
sont classes comme pauvres. Les enfants sont les 
principales victimes des problemes socio-
economiques, et peu de gouvernements ont des 
politiques qui repondent efficacement a cette situa-
tion. 

Alors que la pauvrete affecte des enfants de tous 
les groupes ethniques, elle frappe tout d'abord ceux 
de ce qu'on appelle les "minorites", comprenant les 
immigrants et les refugies. Ceux-ci sont souvent 
victimes d'un racisme ehonte et de xenophobie. 
Beaucoup d'enfants, particulierement quand ils 
appartiennent A des familles monoparentales, souffrent 
quand le faible taux de croissance economique entrain 
la reduction des salaires. Ces parents seuls, des femmes 
le plus souvent, sont souvent jeunes et ne possedent 
qu'une formation professionnelle tres limitee. L'aide 
gouvernementale est souvent insuffisante ou 
inefficace. 
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Les enfants des rues 

Les Nations Unies estiment qu'il y a plus de cent 
cinquante millions d'enfants de la rue dans le monde, 
un nombre qui croft chaque jour. Leur Age va de trois 

dix-huit ans. Quarante pour cent d'entre eux n'ont 
pas de foyer. Les autres 60% travaillent dans les rues 
pour aider leurs families. Ils ne peuvent pas frequenter 
l'ecole. Ces enfants sont, de plus en plus, des victimes 
sans defense de violence brutale, d'exploitation 
sexuelle, de delaissement lamentable, de toxico-
dependance et autres violations des droits de l'homme. 
Officiellement, certains de ces enfants ont comme 
adresse celle de leurs parents ou d'une institution 
d'aide sociale. En pratique, cependant, ils ont peu de 
contacts, si meme ils en ont, avec leurs parents, recole, 
les institutions d'aide ou les services sociaux. Certains 
de ces enfants doivent payer pour etre "protégés" et 
meme pour le droit de dormir en plein air. Ils sont mal 
nourris et frequemment malades. 

Les sevices sexuels 

Le genre, l'ethnie, la caste, le statut economique 
sont des facteurs importants dans la violation des droits 
des enfants. Les filles ont a faire face A une situation 
encore plus &favorable. La naissance d'une fille est, 
dans certains pays, consider& comme un handicap et 
on consacre moins d'argent A sa sante et son education. 
Dans ces regions l'avortement et l'infanticide selectifs  

des enfants sont courants. Chez les filles it y a un taux 
tres eleve de mortalite et d 'analphabetisme. Des 
pratiques nefastes, comme les dots et les mariages des 
enfants, continuent d'exister. Les fillettes endurent 
frequemment la servitude domestique, la violence, 
l'exploitation sexuelle, le viol et meme l'assassinat. 

Des millions d'enfants, tant garcons que filles, sont 
victimes de sevices sexuels, souvent accompagnes de 
violences. Les personnes qui exercent ces sevices sont 
souvent, c'est triste A dire, des membres de leur propre 
famille ou des amis en qui on a confiance, des 
enseignants, des pretres et des religieux. Il y a aussi, 
parmi ces memes personnes, des professionnels 
competents qui administrent le tourisme sexuel inter-
national qui comporte la prostitution enfantine, la 
pornographie enfantine, le trafic d' enfants A des fins 
sexuelles. Les participants A notre colloque sur la 
globalisation qui s'est tenu au Sri Lanka, ont rencontre 
des victimes de ce tourisme sexuel, et aussi des 
hommes et des femmes &voiles qui luttent contre ces 
maux qui infestent l'industrie du tourisme. 

La sante 

Un rapport sur l'Etat des Enfants dans le Monde, 
1998, dit que douze millions d'enfants de moins de 
cinq ans meurent chaque armee dans des pays en voie 
de developpement. Les causes de ces morts sont la 
faim et la malnutrition, le SIDA, la malaria, la diarrhee, 
des infections communes et dont on peut se proteger, 
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l'indifferenee face a l'immunisation, l'eau polluee et 
la pauvrete generale. 

Selon le rapport des Nations Unies d'octobre 1998, 
la malaria atteint des proportions d'epidemie, tuant 
pres d'un million de personnes chaque armee. Un en-
fant meurt de cette maladie toutes les trente secondes. 
Globalement, la malaria tue trois mille enfants de 
moins de cinq ans chaque jour, un taux de mortalite 
plus eleve que le SIDA. 

Au cours de l'annee ecoulee la television a fait 
entrer dans nos communautes la vision d'enfants 
mourant de faim au Soudan ou dans d'autres pays du 
monde. Que des enfants meurent aujourd'hui faute 
de nourriture est une tragedie aux proportions 
scandaleuses. Au probleme de la famine nous devons 
ajouter celui de la malnutrition, qui empeche non 
seulement la croissance physique mais aussi la 
croissance intellectuelle. 

Les handicaps physiques et mentaux. 

Au cours des annees j'ai eu l'occasion de visiter 
un nombre d'institutions pour enfants, adolescents ou 
adultes handicapes, aussi bien handicapes mentaux 
que physiques, partiellement ou totalement 
abandonnes. Les Freres tiennent quelques-unes de ces 
institutions, la condition de beaucoup de ces 
handicapes defie toute description. Certains sont 
victimes de sevices physiques ou sexuels et/ou  

d'alcoolisme. Quand j'ai demande aux Freres ce qu'il 
en etait des contacts que les parents avaient avec leurs 
enfants, ils m'ont repondu, a ma consternation: "Tres 
peu, si meme it y en a". Quand j'ai demande pourquoi 
des adultes handicapes sont presents dans les centres 
concus pour enfants et adolescents, ils ont repondu, 
ils sont ici parce qu'ils n'ont nulle part ailleurs ou 
aller. Ces personnes handicapees sont "privilegiees" 
en ceci qu'elles ont des gens qui les aiment et 
s'occupent d'eux. Combien d'autres laisse-t-on 
mourir, abandonnees et privees d'amour! 

L'analphabeti,sme 

Un rapport de l'UNICEF pour 1999 dit qu'un mil-
liard de personnes, aujourd'hui, sont analphabetes. Les 
deux tiers sont des femmes, un sixieme des enfants. 
Une personne sur six ne sait ni lire ni &fire. Cent 
trente millions d'enfants d'age d'ecole primaire ne sont 
pas scolarises. Vingt autres millions ne terminent pas 
les quatre annees de scolarite, le minimum requis pour 
etre considers comme "sachant lire et ecrire". Par 
consequent cent cinquante millions d'enfants peuvent 
etre consideres comme analphabetes. Dans les pays 
en voie de developpement economique, 25% des en-
fants sont prives de leur droit a l'etude. Les familles 
pauvres, frequemment, n'autorisent qu'un seul enfant 

aller en classe; presque toujours un garcon. Un au-
tre probleme est la qualite de l'enseignement, it est 
souvent ties faible. L'UNESCO demande la forma- 
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tion pour l'alphabetisation des femmes africaines et 
la multiplication d'ecoles itinerantes", telles les vingt-
six camions-ecoles que nous, lasalliens, avons en 
France pour les gens du voyage. 

Le travail des enfants 

Une publication recente montre la photo d'un en-
fant travaillant en usine qui somnole devant une boite 
de balles de base-ball qu'il doit coudre. L'idee m'est 
venue A l'esprit que quelqu'un voulait punir cet en-
fant alors que les autres enfants du meme Age jouaient 
A lancer et frapper ces balles. 

Un rapport UNICEF declare que dans les pays en 
voie de developpement, 25% des enfants entre 5 et 14 
ans travaillent. Des estimations disent que deux cent 
cinquante millions d'enfants travaillent. Plus de la 
moitie d'entre eux travaillent neuf heures par jour ou 
davantage. Des dizaines de millions travaillent dans 
des conditions epouvantables et A gros risques comme 
prostitues, travailleurs esclaves dans des usines ou des 
plantations, vendeurs de rue, travailleurs domestiques 
emprisonnes et dissimules. 

Les enfants et les conflits armes 

L'UNICEF declare que durant la derniere decennie 
deux millions d'enfants sont morts dans des conflits 
armes. Amnesty International dit que les partisans 
ciblent de plus en plus sur les enfants soit parce qu'ils 
viennent de certaines regions geographiques, soit A  

cause de la politique, de la religion, de l'origine 
ethnique de leur famille. Quarante-cinq millions ont 
ete mutiles, douze millions laisses sans abri, dix mil-
lions traumatises, un million rendus orphelins. Selon 
Amnesty plus de 100 millions de mines antipersonnel 
ont ete posses dans plus de cinquante pays. Quatre-
vingt-dix pour cent de ceux qui ont ete tues par des 
mines etaient des civils, un tiers d'entre eux des en-
fants. Jean-Paul II exprime sa stupefaction on assiste 
aujourd'hui A un paradoxe incroyable et inhumain... 
on n'a cesse de semer d'autres mines meme en des 
lieux déjà assainis." (Message, Journee mondiale de 
la Paix, 11) 

Dans leur livre bien documents, Children, the In-
visible Soldiers (Les enfants, soldats invisibles), 
Rachel Brett et Margaret McCallin estiment que deux 
cent cinquante mille enfants de moins de dix-huit ans 
se trouvent dans les forces armees des gouvernements 
ou dans des groupes d'opposition armee. II est im-
possible d'etre plus précis parce qu'ils sont 
"invisibles" c'est-A-dire, ceux qui les emploient leur 
nient toute existence. Les enfants sont plus faciles 
recruter que les adultes, que ce soit par la persuasion 
ou par la force. Comme soldats, ils sont utilises comme 
combattants parce qu'il y a moins de risques qu'ils 
discutent les ordres et it y a plus de chance qu'ils soient 
temeraires. Certains enfants ont ete recrutes comme 
rebelles ou forces d'opposition des l'age de neuf ans. 
Une publication du Service des Refugies des Jesuites 
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dit que des enfants entre douze et seize ans consti-
tuent 85% des forces rebelles dans certains pays. Le 
rapport dit que les enfants sont entrains A s' entre-
tuer pour briser leur resistance A commettre des 
atrocites. Les filles sont regulierement violees et 
utilisees comme esclaves sexuelles, comme 
recompense ou comme appat pour les soldats. Une 
bande revolutionnaire notoire de guerilleros a ecrit un 
manuel pour des enfants de dix ans. Ces guerilleros 
ont forme des generations de jeunes revolutionnaires 
par le moyen de ce livre. 

Souvent quand les conflits armes se terminent les 
anciens enfants soldats, desorientes, sans emploi et 
toujours armes, sont abandonnes A eux-memes dans 
les rues et finissent souvent en hors-la-loi. 

La violence des jeunes 

Ce que j 'ai dit jusqu ' A present pourrait donner 
1 'impression que je pense que la defense des droits 
des enfants concerne presque exclusivement les en-
fants des pays en voie de developpement. Rien ne peut 
etre plus eloigne de la verite. Les problemes dans les 
pays economiquement developpes sont enormes. 

Des meurtres commis par les mineurs se produisent 
avec une frequence alarmante. Des meurtres de masse 
dans un certain nombre d'ecoles dans deux de ces pays 
ces dernieres annees ont choque le monde. Expliquer 
le phenomene d' enfants et d'adolescents qui tuent  

n'est pas facile. Cependant, l' acces facile aux armes 
est sans contredit un facteur important. Le fait que les 
pays dans lesquels les armes sont faciles d' acces 
connaissent le plus fort pourcentage de meurtres ne 
peut pas etre considers comme une coincidence. 

Des ecoles dans certains pays, des ecoles d' etat en 
particulier, connaissent une absence de discipline et 
meme de la violence. Aussi incroy able que cela 
paraisse, la police professionnelle assure des fonctions 
normales de securite et de discipline dans certaines 
ecoles. Beaucoup de jeunes ne sont pas motives et 
restent A 1 ' ecole contre leur volonte. Je pense que la 
scolarite obligatoire est une bonne politique, si les 
programmes scolaires sont adapt& aux capacites et 
aux besoins des jeunes et si les maitres sont A la fois 
capables et &voiles. Autrement l' ecole n' a pas de sens. 
Les jeunes ne ressentent plus le plaisir d'apprendre. 
En outre, le taux eleve de chOmage dans certains pays 
conduit certains adolescents A la conclusion que 
l'instruction ne fera pas ou peu de difference. 11 n' est 
pas surprenant que tant de jeunes abandonnent l'ecole. 

Les infractions des jeunes 

La recherche montre qu' aujourd'hui les heures les 
plus dangereuses pour les enfants, dans les pays 
industrialises, sont les heures d'apres la classe, quand 
les deux parents sont encore au travail. Les rapports 
de police dans un pays revelent qu' on compte plus de 
50% des infractions des jeunes pendant les heures 
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d'apres la classe. Certaines ecoles essaient de faire 
face A cette situation en assurant des possibilites de 
jeu ou d'etude apres la classe. Ces programmes sont 
essentiels. Neanmoins, beaucoup d'ecoles n'ont pas 
d'activites de ce genre ou les ont eliminees pour des 
raisons budgetaires. Les agences privees offrent de 
plus en plus de services, mais leur cout eleve les 
mettent hors de la port& des familles pauvres. 

Des enquetes dans une zone revelent qu'en 
moyenne le jeune passe neuf cents heures par an h 
l'ecole et mille cinq cents heures A regarder la 
television. Beaucoup de parents ont renonce A 
contr8ler ce que regardent leurs enfants. Les pro-
grammes montrent des comportements sexuels 
explicites, utilisent un langage vulgaire, et des atti-
tudes immorales et de violence. Les producteurs de 
ces programmes visent d'une facon deliberee - et c'est 
scandaleux - les enfants et les adolescents. Ils justifient 
ces programmes, en disant qu'ils ne sont que le miroir 
de la societe contemporaine. Certains parents 
admettent, A contrecoeur, que ces programmes refletent 
la realite. Ils disent qu'entrer en conflit avec leurs en-
fants au sujet de la television est inutile, "etant donne 
l'humeur anti-sociale, le langage horrible, et les in-
sinuations sexuelles que les jeunes entendent partout 
ailleurs." La television, bien siir, n'est pas le seul 
probleme. Les films, la musique, et maintenant aussi 
Internet rendent directement accessible ce materiel 
inapproprie. 

Essentiellement lie aux infractions des jeunes, est 
le probleme de la prison. Des prisons surchargees et 
des conditions de vie et des traitements inhumains dans 
beaucoup de pays empechent toute rehabilitation et 
produisent un effet contraire. 

Refuser aux enfants leur enfance 

Dans tout ce qui a ete dit ci-dessus nous observons 
un denominateur commun: les societes, nations, 
gouvernements, citoyens, violent les droits des en-
fants en ne leur permettant pas d'etre des enfants. Le 
profond respect des enfants exige que nous les 
prenions comme ils sont et les aidions A se transformer 
en enfants qu'ils doivent etre et ont le droit d'etre. Le 
Cardinal William Keeler a severement critique les 
societes qui refusent aux enfants leur enfance, leur 
franchise, leur innocence, et leur sens 
d'emerveillement. "Une culture qui raille, menace, 
etouffe ou tue cette innocence et ce sens de 
l'emerveillement est une culture qui merite un 
jugement severe." 

Je conclus cette section par une histoire poignante. 
Vous pourrez tirer vos propres conclusions. 

Une ville de 13 000 habitants a connu le sui-
cide de huit adolescents au cours des trois 
dernieres annees. L'un d'eux, un garcon de 
quinze ans, s'est tue d'un coup de feu dans sa 
chambre avec le revolver de son pere. C'etait 
juste avant Noel. 

24 
	

25 



11 laissait une note pour ses parents, qui vivaient 
separes depuis dix ans: "Je ne sais vraiment 
que dire dans ces "fichues" choses, mais je veux 
que vous sachiez que je vous aime maman et 
papa. Je ne suis pas maintenant en legon 
d'anglais aussi mon orthographe n'a pas besoin 
d'etre parfaite". Il demandait a sa mere "de 
cesser de fumer" et demandait a ses parents de 
se remarier. "Prenez bien soin de mon chat... 
Je mets aussi mon testament dans cette lettre". 
Il laissait une collection de photos d'etoiles 
sportives a un ami, son fusil a air comprime a 
un autre. A encore un autre il laissait son 
equipement sportif prefere, disant qu'il etait 
dans son sac a dos et avait besoin d'etre lave. 

Il ne disait rien de la raison pour laquelle il se 
donnait la mort. 

II. IA DEFENSE DES DROITS DES 
ENFANTS 

Freres, je pense qu'il est utile de vous donner une 
information de base sur laDeclaration universelle des 
Droits de l'Homme, la Convention des Droits de 
l'Enfant et le Sommet mondial pour l'Enfance. 

Il y a cinquante ans les Nations Unies adopterent 
laDeclaration universelle des Droits de l'Homme, un 
evenement de grande importance. Ce document 
historique reconnait la dignite de tous les membres  

de la famille humaine et celle de leurs droits egaux et 
inalienables. Cette reconnaissance, selon la 
declaration, constitue les bases de la liberte, de la jus-
tice et de la paix. Puisque tous les titres humains sont 
nes libres et egaux en dignite et en droits, ils doivent 
agir les uns envers les autres dans un esprit de 
fraternite. 

Malgre cette belle expression, cependant, la societe 
dans son ensemble n'a pas donne la priorite requise, 
ou du moins une priorite suffisante, à la necessite de 
faire du respect des droits de l'homme un principe 
d'importance fondamentale. Nous venons de reflechir 
sur une longue liste de violations de la dignite 
humaine, tout specialement de la dignite humaine des 
enfants. La question que le Saint-Pere traite dans son 
Message, Journee mondiale de la Paix me revient à 
l'esprit: "Combien d'enfants exploit& ne savent merne 
pas qu'ils ont des droits"! 

Les enfants ont tous les droits exprimes dans la 
Declaration universelle des Droits de l'Homme. 
Neanmoins, les Nations Unies, et c'est a son credit, a 
fait faire à cette declaration un pas en avant en 1989, 
en adoptant la Convention sur les Droits des Enfants. 
Ce document, qui definit des principes universels et 
etablit des normes pour le statut des enfants, est le 
fruit de dix annees de consultations et de projets. A la 
date d'aujourd'hui, cent quatre-vingt-sept sur cent 
quatre-vingt-treize pays font ratifiee. C'est 
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l'instrument en loi internationale sur les droits humains 
qui a ete le plus largement ratifie. 

Comme traite international la Convention sur les 
Droits de l'Enfant a force de loi. Ses prescriptions 
lient legalement les gouvernements qui la ratifient. 
C'est donc different d'une simple declaration ou af-
firmation de principes. L'UNICEF l'appelle unique 
en ce qu'"il est le premier instrument international de 
force legale qui incorpore toute la gamme des droits 
de l'homme, les droits politiques et civils aussi bien 
qu'economiques, sociaux et culturels des enfants, 
donnant ainsi a tous les droits une importance egale." 
La convention etablit des niveaux legaux et moraux 
minimum. Les gouvernements qui font ratifiee se sont 
engages a la mettre en oeuvre et ont assume 
l'obligation legale et morale de faire avancer la cause 
des droits de l' enfant par des mesures administratives, 
legislatives et juridiques. 

Ce qu'exige la Convention 

La Convention des Droits de l 'Enfant est un docu-
ment de dix-huit pages. On peut la trouver aux Na-
tions Unies, dans les organisations des Droits de 
l'homme et sur Internet. Voici les prescriptions les plus 
importantes, sans entrer dans le detail. La convention 
exige que les nations garantissent que les enfants 
jouissent des pleins droits: 

• Le droit a la survie: nourriture, habillement, 
logis, soins medicaux... 

• Le droit de se developper: un niveau de vie 
adequat pour un developpement physique, men-
tal, spirituel, moral et social; education, jeu, vie 
culturelle, liberte de pensee, de religion... 

• Le droit a la protection: de la discrimination, de 
l'exploitation, de la cruaute, des abus de jus-
tice, de la separation arbitraire de la famille, 
des effets nocifs des conflits armes... 

• Le droit a participer dans la societe. 

Suite a l'adoption de la Convention des droits de 
l'enfant en 1989, les Nations Unies ont organise en 
1990 le Sommet mondial de l'Enfance. Soixante-et-
onze chefs d'etats ont produit une Declaration 
mondiale et un Plan d'action et se sont engages a 
travailler pour le developpement physique et mental 
des enfants. Les convention, declaration et plan 
d' action demandent un progres significatif avant 
l'annee 2000. En 2001, une session speciale de 
l'Assemblee generale fera une evaluation des buts du 
"sommet" qui auront ete atteints. 

III. SAISI PAR LA SITUATION DES 
ENFANTS PAUVRES ET ABANDONNES 

Le Frere Jose Pablo Basterrechea, mon 
predecesseur, avait l' habitude de rappeler aux Freres 
et aux Partenaires lasalliens qu'ils ne doivent pas 
"porter le nom de La Salle en vain". Ce qu'il voulait 
dire c'est que nous devons eviter attentivement et 
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sans menager nos efforts, une interpretation de notre 
heritage lasallien qui soft partielle ou fragmentee. 
Deux "tentations" se presentent immediatement 
l'esprit. La première est de minimiser la dimension 
religieuse de notre mission, en cedant trop 
complaisamment a l' indifference religieuse parmi nos 
jeunes. La seconde est de minimiser la preference de 
l'Institut pour l' education des enfants et des jeunes 
qui sont pauvres, et d'abord economiquement pauvres. 
Je veux me centrer aujourd'hui sur cette deuxieme 
tentation, mais en realite les deux dimensions sont 
inseparables. Notre amour pour les enfants pauvres, 
et notre engagement educatif en leur faveur naissent 
de notre consecration baptismale et religieuse. 

Notre Regle lie d'une fawn concise et poignante 
la conscience progressive que La Salle a prise de la 
situation des enfants pauvres avec 1 'origine et le 
developpement de l'Institut. A mesure qu'il devint 
conscient, par la grace de Dieu, de la detresse humaine 
et chretienne des "enfants des artisans et des pauvres", 
it fut "saisi" par leur abandon et leur delaissement. 
Notre fondateur repondit positivement aux inspirations 
qu'il reconnut comme venant de Dieu: it fonda une 
communaute d'hommes associes pour repondre aux 
besoins des jeunes "pauvres et loin du salut". (Para-
phrase, Regle, 1,11,47) 

Dans la seconde des meditations que La Salle 
ecrivit pour le temps de la retraite, it decrit les enfants  

que les Freres sont appeles a eduquer, des enfants peu 
differents de ceux que j'ai decrits plus haut dans cette 
lettre. Il dit que les artisans et les pauvres laissent trop 
souvent leurs enfants "vivre A leur liberte comme des 
vagabonds." Ils ne peuvent pas aller A l' ecole parce 
que leurs parents n'ont pas les moyens de payer les 
maitres. Parce que leurs peres et leurs meres travaillent 
hors de chez eux, les enfants sont laisses A eux-memes. 
Habitués A l'oisivete, ils trouvent difficile de 
s'appliquer au travail quand le moment vient d'y aller. 
En outre, A cause de l'influence des "mauvais 
compagnons" ils contractent des habitudes de peche 
qu'il n'est pas facile de deraciner. Pour remedier A cet 
inconvenient, Dieu a etabli les Ecoles chretiennes. On 
apprend a ces enfants A lire, A ecrire et leur religion, 
toujours gratuitement. Ils sont toujours occupes et en 
etat d'etre employes au travail quand vient le moment. 
(med. 194,1) 

"Vous devez regarder les enfants que vous etes 
charges d'instruire, comme des orphelins 
pauvres et abandonnes. En effet, quoique la 
plupart aient un pere sur la terre, ils sont 
cependant comme n'en ayant point, et comme 
abandonnes A eux-memes pour ce qui regarde 
le salut de l'ame; c'est pour cette raison que Dieu 
les met en quelque fawn sous votre tutelle. 11 
les regarde en pitie, et prend soin d'eux comme 
etant leur protecteur, leur appui et leur pere, et 
ce soin, c'est sur vous qu'il s'en &charge. Ce 
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Dieu de bonte vous les remet entre les mains, se 
chargeant de leur donner tout ce que vous lui 
demanderez pour eux: la piete, la modestie, la 
retenue, la purete, l'eloignement des compagnies 
qui pourraient leur etre dangereuses." (Med 
37,3) 
De La Salle et les premiers Freres se sont tres 

clairement compris comme des hommes appeles tout 
d'abord A l' education des enfants pauvres, abandonnes 
et marginalises. Dans sa meditation emouvante pour 
le jour de Noel, notre Fondateur, employant la 
première personne et non la seconde, &fit: 

"Nous sommes de pauvres Freres, oublies et peu 
consideres des gens du monde: il n'y a que les 
pauvres qui nous viennent chercher; ils n'ont 
rien A nous presenter que leurs coeurs." (Med. 
86,2) 
Nous savons bien, Freres, que notre vocation n'est 

pas seulement de diriger des ecoles de haut niveau ni 
de haute qualite professionnelle. Notre vocation est 
de donner une education humaine et chretienne aux 
jeunes, en particulier aux jeunes qui sont pauvres. 
(Regle, 3) Conscient de la detresse humaine et 
spirituelle de beaucoup d'enfants et profondement emu 
par elle, La Salle a modele sa vie sur celle du Christ: 
"Jesus s'est rapproche tout specialement de ceux qui 
sont en marge de la societe, et leur a manifesto un 
inter& particulier"... il leur a permis "de faire  

l'experience de la liberation des maintenant" ... il les 
a fait "se sentir aimes par Dieu, revelant ainsi sa 
tendresse pour les necessiteux." (Redemptoris 
Missio,14) 

Pourrions-nous nous decrire aujourd'hui comme 
La Salle se decrit lui-meme et decrit ses premiers 
Freres? La plupart d'entre nous ne le pourrions pas. 
Neanmoins, dans certaines regions de l' Institut 
Peducation des jeunes pauvres est en fait une "priorite 
effective." (Regle, 40a) En outre, dans l' ensemble de 
l'Institut nous avons multiplie dune facon 
significative le nombre d'ecoles et de centres concus 
pour l' education des enfants et des jeunes qui sont 
pauvres. En 1990, l'Organisation des Nations Unies 
pour l'Education, la Science et la Culture (UNESCO) 
a attribue A l'Institut le prix NOMA. Cette recompense 
reconnaissait la contribution extraordinaire que 
l'Institut a faite, pendant les trois cents ans de son 
histoire, A Peducation de base des enfants pauvres, 
des jeunes et des adultes analphabetes. Le Bulletin de 
l'Institut n° 234 rend compte de cette attribution du 
prix NOMA et decrit beaucoup d'initiatives des Freres 
et des partenaires lasalliens dans le monde. 

IV. SELON LES BESOINS DU ROYAUME 
DE DIEU 

Aujourd'hui l'Institut est "attentif aux necessites 
educatives des pauvres qui aspirent A prendre 
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conscience de leur dignite d'hommes et de fils 
de Dieu, et qui cherchent A la faire reconnaitre, 
l'Institut cree, renouvelle et diversifie ses 
oeuvres selon les besoins du Royaume de 
Dieu." (Regle, 11) 

Freres, l'experience de notre Fondateur nous &lake 
et nous inspire de nous engager A eduquer les enfants 
pauvres et A les soutenir dans leur recherche d'une 
vie dans la dignite. Nous nous efforcons aujourd'hui 
d'etablir, de renouveler et de diversifier nos efforts 
apostoliques selon les besoins du Royaume de Dieu. 
Le dernier chapitre de cette lettre pastorale sera centre 
sur le renouveau de nos engagements actuels et sur de 
nouvelles initiatives apostoliques. Dans ce chapitre-
ci je reflechis sur le passage en italique: selon les 
besoins du Royaume de Dieu. Je pense que rid& du 
Royaume de Dieu peut servir comme excellent cadre 
pour approfondir notre comprehension de la mission 
lasallienne. Plus specifiquement, elle peut aider a situer 
la defense des enfants et de leurs droits humains dans 
un cadre theologique et ecclesial. Mais que signifie 
exactement le Royaume de Dieu? Qu'exige-t-il de 
nous? 

La Salle dit que notre emploi est honorable aux 
yeux de Dieu "parse qu'il sert a etendre son Royaume". 
Quand nous nous consacrons a cette mission avec zele, 
it dit, "Dieu nous recompensera meme des le temps 
present." Ailleurs il nous exhorte A nous consacrer 
"faire regner Dieu dans vos coeurs et dans ceux des  

autres." (Med 143.3, 207.1, 67.2) Le Fondateur fait 
donc reference au Royaume de Dieu. Neanmoins, it 
ne donne pas A ce concept l'attention dont il beneficie 
chez beaucoup de penseurs aujourd'hui. Le Pape Jean 
Paul lui-meme consacre un long chapitre a ce sujet 
dans son importante encyclique, Redemptoris Missio. 

L'article 11 de la Regle, dont j'ai cite des extraits 
ci-dessus, presuppose que l'injustice et les affronts A 
la dignite humaine soufferts par beaucoup d'enfants 
sont incompatibles avec "ce qu'exige le Royaume de 
Dieu." En consequence, nous devons &valuer et, dans 
la mesure ou c'est necessaire, reviser nos activites 
apostoliques pour repondre plus efficacement aux 
besoins des enfants qui sont empeches de vivre selon 
"ce qu'exige le Royaume de Dieu." L'ecole lasallienne 
ou les autres types de centres doivent etre "un signe 
du Royaume." Leurs orientations, leur atmosphere et 
la qualite des relations doivent signifier la commu-
nion interpersonnelle que le Royaume de Dieu exige. 
L'Eglise est le "sacrement du salut pour tous." (RM, 
20). Comme communaute internationale dans l'Eglise, 
la Famine lasallienne doit maintenir et creer des ecoles 
et des centres qui soient des "moyens de salut." (Regle, 
3) 

Dans le premier chapitre de la Regle, consacre au 
but et A l'esprit de l'Institut, nous lisons que "dans la 
foi, les Freres, cooperateurs de Jesus-Christ, 
consacrent toute leur existence A r edification du 
Royaume de Dieu par le service educatif." (Regle,5) 
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Nous nous engageons a la "liberation" des enfants 
opprimes, non parce que nous sommes des activistes 
sociaux, mais parce que nous sommes Freres des 
Ecoles Chretiennes. Notre vocation, par sa nature 
meme, exige un tel engagement. "Nous croyons que 
la communaute existe en fonction du Royaume que 
nous devons rendre visible A travers des signes de foi, 
de fraternite, de vie simple, d'ouverture aux autres et 
de disponibilite." (Circ.435, p.55) 

Dieu veut, par consequent, que nous consacrions 
notre existence entiere A la construction du Royaume 
de Dieu. Notre engagement est evidemment plus vaste 
que la promotion de la dignite humaine des enfants. 
Mais, it est incomplet si cette dimension manque. 
L'article 69 lie tres joliment l'engagement A batir le 
Royaume de Dieu avec l'oraison: 

"Chaque jour les Freres montent A Dieu par 
l'oraison, comme des apotres responsables du 
salut de ceux qui leur sont confies. Its esperent 
ainsi recevoir du Seigneur la liberte du coeur et 
le discernement des esprits qu'exige leur 
ministere et les graces dont ils ont besoin pour 
travailler utilement a l'oeuvre du Royaume." 
(Regle 69, caracteres italiques ajoutes) 

Le Royaume de Dieu 

Apres avoir recu le Saint Esprit A son bapteme, 
Jesus traverse la Galilee prechant l'Evangile et disant 
que le Royaume de Dieu est proche. II exhorte les gens 

A se repentir et A croire A l'Evangile. II proclame le 
Royaume par ce qu'il dit, par ce qu'il fait, et surtout, 
par ce qu'il est. Proclamer et etablir le Royaume est le 
but de sa mission: "Il faut que je preche l'Evangile du 
Royaume de Dieu; car j'ai ete envoye pour cela." (Lc 
4:43) 

Le Royaume de Dieu "est proche", c'est-A-dire, déjà 
A nos cotes et A l'oeuvre au milieu de nous. Jesus lui-
meme revele ce Dieu qui regne. II s'adresse A Dieu 
par l' appellation intimeAbba, Pere. Par des paraboles 
it decrit ce Pere comme sensible aux besoins et aux 
souffrances de chaque etre humain, comme plein 
d'amour et de compassion, comme accordant le par-
don. On entre dans le Royaume de Dieu par la foi et la 
conversion et non A cause d'une appartenance 
ethnique. Dieu invite chaque personne A "se repentir" 
et A "croire". (Redemptoris Missio, 13) 

Jesus, graduellement, revele les caracteres et les 
exigences du Royaume par ses paroles, ses actions, et 
sa propre personne. "Le Royaume vise A transformer 
les relations humaines; it grandit graduellement 
mesure que les gens lentement apprennent A aimer, A 
pardonner et A etre au service les uns les autres... La 
nature du Royaume est de communion entre tous les 
etres humains, entre eux et avec Dieu... Le 
christianisme est ouvert A la fraternite universelle, car 
tous les hommes et toutes les femmes sont fils et filles 
du meme Pere et freres et soeurs dans le Christ." (RM 
14,15,43) 
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Le Royaume par consequent est destine a tous. Dieu 
appelle toutes les personnes A en etre membres y 
compris celles qui sont en marge de la societe. Jesus 
s'approche specialement de ces dernieres: 

"Il proclame qu'il a ete envoye pour porter la 
Bonne Nouvelle aux pauvres. A tous les rejetes 
et A tous les meprises, il declare: "Heureux vous 
les pauvres"; de plus il amene ces marginaux 
vivre déjà une experience de liberation: il 
demeure avec eux, it va manger avec eux, it les 
traite comme des egaux et des amis, it leur fait 
sentir qu'ils sont alines de Dieu et revele ainsi 
l'immense tendresse de Dieu envers les plus 
demunis et les pecheurs." (RM, 14) 
Selon le Pape, la liberation et le salut apportes par 

le Royaume de Dieu ont des dimensions spirituelles 
et physiques. La guerison et le pardon sont des gestes 
caracteristiques de la mission de Jesus. Il manifeste 
sa grande compassion face A la detresse humaine. Les 
guerisons sont des signes du salut spirituel, de la 
liberation du peche. Ce sont des signes que le Royaume 
de Dieu est arrive. 

Jean Paul II dit que: "l'Eglise n'est pas A elle-meme 
sa propre fin, car elle est ordonnee au Royaume de 
Dieu dont elle est germe, signe et instrument. Mais 
alors qu'elle est distincte du Christ et du Royaume, 
l'Eglise est unie indissolublement A l'un et A l'autre." 
L'Eglise est au service du Royaume. Elle appelle A la  

foi et A la conversion, etablit des communautes de foi 
chretiennes, est,  signe et promotrice des valeurs 
evangeliques. L'Eglise contribue a la construction du 
Royaume par "son temoignage et par ses activites, 
comme le dialogue, la promotion humaine, 
l'engagement pour la justice et la paix, l'education et 
le soin des malades, l'assistance aux pauvres et aux 
petits... Construire le Royaume signifie travailler pour 
la liberation du mal sous toutes ses formes... L'Eglise 
est appelee A rendre son temoignage au Christ en 
prenant des positions courageuses et prophetiques face 
A la corruption du pouvoir politique ou economique." 
(RM, 18,20,15,43) 

Le Royaume de Dieu et la mission lasallienne 

Freres nous nous consacrons totalement A la cons-
truction du Royaume de Dieu comme cooperateurs, 
ministres, collaborateurs, ambassadeurs de Jesus-
Christ. La Salle dit que nous devons "reprosenter" 
Jesus. Nos eleves doivent pouvoir reconnaitre le Christ 
en nous et recevoir notre enseignement comme si 
Jesus-Christ les enseignait. Jean Paul II utilise un 
langage semblable quand it parle des personnes 
consacrees: "Les personnes consacrees rendent 
visibles, par leur consecration et leur total don de soi, 
la presence amoureuse et salvifique du Christ." (Vita 
Consecrata 76) Dieu veut que nous "re-presentions" 
ce Jesus qui "etait si rempli de la compassion meme 
de Dieu et de son amour que tout cri de souffrance ou 
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d 'humilite attirait de sa part une reponse immediate 
de guerison et de restauration." (Donald Senior, Je-
sus, a Gospel portrait, p.116) 

En reponse à la mission qu'il a recue de son Pere, 
Jesus s'est consacre A la proclamation et A 
l'etablissement du Royaume de Dieu. Parce que nous 
sommes "devenus Christ", nous aussi nous nous 
consacrons a la proclamation et A l'etablissement du 
Royaume de Dieu. Puisque la nature du Royaume est 
"communion entre tous les etres humains, les uns avec 
les autres et avec Dieu", nous construisons le Royaume 
de Dieu quand nous travaillons A la fraternite 
universelle. La theologie du Royaume de Dieu, par 
consequent, nous procure, et A nos collaborateurs aussi, 
un cadre tres utile pour comprendre notre mission 
lasallienne, 

Nous contribuons a la construction du Royaume 
par l'education humaine et chretienne de 800.000 
jeunes environ dans plus de quatre-vingts pays. Its 
appartiennent a une diversite fascinante de races, de 
nationalites, de cultures, d'heritages ethniques, de 
langues, de religions. Certains pays sont bien ou 
moderement developpes economiquement, d'autres 
sont moderement ou extremement pauvres. Certains 
pays beneficient d'une paix et d'une stabilite relatives, 
d'autres souffrent de la violence ou meme de la guerre. 
Nous nous efforgons d'aider les jeunes de toutes ces 
nations A se developper selon leurs dons et leurs tal- 

et leurs talents personnels, quels qu'ils soient. En 
meme temps, nous les aidons a apprendre A etre des 
fils et des filles de Dieu tickles, des freres et des soeurs 
entre eux et des freres et des soeurs pour les autres. 

Comme je l'ai ecrit it y a plusieurs =lees, nous 
avons des jeunes dans notre monde lasallien 
aujourd'hui, souvent dans la meme ecole ou le meme 
centre, qui "vivent" leur foi catholique, et d'autres qui 
ne le font pas, des jeunes qui sont chretiens mais pas 
catholiques, des jeunes qui professent d'autres reli-
gions mondiales ou locales, des jeunes qui sont 
indifferents ou meme hostiles a toute religion 
"organisee". Dans cette variete de situations, l'Eglise 
reconnait "le dialogue" et "la proclamation" comme 
des expressions distinctes de l'evangelisation mais 
liees entre elles. Les ecoles lasalliennes sont des ecoles 
catholiques, et, pour cette raison meme, sont des 
endroits ou les enseignants acceptent tous les jeunes, 
quelles que soient leur race, leur culture, leur situa-
tion economique, leur croyance ou leur absence de 
croyance. Le respect affectueux qu 'ils manifestent 
pour leurs eleves est la premiere etape du dialogue. 
Comme Jean Paul II le dit: 

"L'Eglise, precisement parce qu'elle est 
catholique, est ouverte au dialogue avec tous les 
autres Chretiens, avec ceux qui suivent des reli-
gions non-chretiennes, et aussi avec tous les 
peuples de bonne volonte (p.141) ... Le Christ 
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veut eveiller la foi dans les coeurs des hommes... 
mais it veut cela dans le plein respect de la 
dignite humaine. Dans la recherche meme de la 
foi une foi implicite est déjà presente, et, par 
consequent, la condition necessaire pour le salut 
est déjà remplie." (Franchir le seuil de 
l'esperance, pp. 141, 193) 

Comprendre le Royaume de Dieu comme "com-
munion de tous les titres humains entre eux et avec 
Dieu" nous aide, par consequent, A reconnaitre la 
defense des enfants et de leur dignite humaine comme 
des dimensions integrales de notre consecration totale 
A Dieu comme disciples de Jean-Baptiste de La Salle. 
Le Pape declare que "construire le Royaume signifie 
travailler pour la liberation du mal sous toutes ses 
formes" et mentionne explicitement la necessite de 
"1 'aide aux pauvres et aux enfants... L'Eglise est 
appelee a partager avec les pauvres et les opprimes de 
toute sorte." Il invite tous les catholiques "A faire une 
revision de vie sincere dans le sens de la solidarite 
avec les pauvres." En outre, face au pouvoir politique 
ou economique qui exploite et viole les droits humains 
des enfants, l'Eglise doit prendre une "position 
courageuse et prophetique."(RM, 15, 20, 60, 43) 

V. LA DEFENSE DES ENFANTS. UN NOU-
VEL OBJECTIF POUR LA MISSION 
LASALLIENNE 

Nouvelles reponses a de nouveaux problemes 

"Il est donc necessaire d'ouvrir son time aux 
suggestions interieures de 1 'Esprit, qui invite A 
saisir en profondeur les desseins de la Provi-
dence. L'Esprit appelle la vie consacree A 
elaborer de nouvelles reponses aux problemes 
nouveaux du monde d'aujourd'hui. Ce sont des 
appels de Dieu que seules des times habituees a 
chercher en tout la volonte de Dieu savent 
recevoir avec fidelite, puis traduire avec cou-
rage, par des choix qui s'accordent avec le 
charisme originel et avec les exigences de la 
situation historique concrete." (VC, 73) 

Cette demande du Saint-Pere est coherente avec 
les orientations que l' Institut a prises depuis le 39eme 
Chapitre general. La Declaration dit qu'un des pre-
miers objectifs est de "reconnaitre, comprendre les 
appels des jeunes de notre temps et y repondre." (Decl. 
23,3) Ce document prophetique declare aussi que "la 
solidarite avec les hommes d'aujourd'hui, l' attention 
aux appels de l'Eglise, et la fidelite aux intentions 
specifiques du Fondateur nous designent clairement 
les pauvres comme ceux vers qui nous sommes 
envoyes de preference." (Decl. 28) La Regle nous 



appelle a etre attentifs aux necessites educatives des 
pauvres et sensibilises a leurs droits et a leur lutte pour 
vivre dans la dignite comme etres humains et comme 
enfants du Royaume de Dieu. Plus qu'etre attentifs, 
nous devons creer de nouvelles oeuvres et renouveler 
celles qui existent en reponse à ces besoins. (Regle, 
11) 

Le 42eme Chapitre general 

Notre dernier Chapitre general nous presse "d'aller 
vers" ceux qui n'ont pas les moyens d'apprendre et 
d'assumer leur place dans la societe a cause de la fami-
ne, de la guerre, de l'oppression..., d' aller vers ceux 
qui sont victimes des troubles economiques ou 
politiques et qui souffrent la violence des spasmes d'un 
monde trouble - chomage, toxicomanie, SIDA, sui-
cide. Le Chapitre appuie la position des Freres qui 
appellent a un "retour delibere vers ceux qui sont le 
plus affectes par l'injustice collective". Il nous presse 
de promouvoir la Convention des Droits de l'Enfant, 
de travailler d'une facon constructive et efficace contre 

analphabetisme, qui bloque le developpement, 
empeche 1 'integration sociale, heurte la dignite, 
condamne des millions au desespoir, contribue a des 
explosions de violence et engendre une passivite 
degradante. (Circ 435, pp. 19, 20, 23) 

Plus haut j'ai mentionne les cinq colloques, 
organises pour repondre a une proposition du Chapitre. 

Les colloques ont pone sur les families, la 
globalisation, l'urbanisation, les nouvelles technolo-
gies de l'information, et la communication de la foi. 
Dans chaque colloque, les enfants et les jeunes furent 
au centre, les enfants pauvres d'une facon toute 
particuliere. 

La these de cette lettre 

La these de cette lettre pastorale est que la situa-
tion des enfants pauvres dans le monde d'aujourd'hui 
est un scandale inexprimable, et que notre charisme 
lasallien nous invite a faire de la solidarite avec les 
enfants qui sont delaisses, abandonnes, marginalises 
et exploites un objectif particulier de notre mission. 

Cette position est coherente avec celle du Pape 
quand it appelle les hommes et les femmes consacres 
"à s'occuper de ce que le monde neglige, a repondre 
genereusement et avec audace, meme par des actions 
necessairement limitees, aux nouvelles formes de 
pauvrete surtout dans les lieux les plus recules." (VC, 
63) Jean Paul II a ecrit ces mots alors qu'il reflechissait 

1 'impact que la diminution numerique a sur les 
activites apostoliques actuelles et meme sur l'avenir 
de certains Instituts. Ce contexte explique les mots 
"meme par des actions necessairement limitees". 
Cependant, consider& dans le contexte de la "mis-
sion partagee" et de la force que representent 67 000 
enseignants lasalliens et plusieurs milliers d'autres 
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partenaires, notre reponse aux besoins des enfants 
pauvres peut se faire "sur une grande echelle". 

La Declaration dit que l'Institut trouvera dans son 
attention aux besoins des jeunes d' aujourd'hui "une 
indispensable source de renouveau". (Decl, 23.1) 
Nous, Freres des Ecoles Chretiennes, et tous les autres 
membres de la Famille lasallienne, devons etre 
solidaires des enfants desavantages, au niveau local, 
national et international, clairement identifies avec eux 
dans leur lutte et agissant pour eux d'une fawn creative 
et efficace par notre mission d' education humaine et 
chretienne. Cet objectif peut nous permettre d'apporter 
une contribution majeure A la quete de justice pour 
les enfants. En meme temps it peut etre une source 
significative de renouveau de l'Institut et de la mis-
sion lasallienne. 

Soeur Patricia Wittberg, sociologue, dit que "s'il 
doit y avoir une vie religieuse dans l'Eglise catholique 
au vingt-et-unierne siècle, alors son charisme de base, 
la definition fondamentale de ce qu'elle est et de ce 
pourquoi elle existe, doit se faire echo de la plus 
profonde angoisse, discontinuite ou tension" d' au 
moins un aspect de la culture contemporaine. (Path-
ways to Re-Creating religious Communities, p. 77) 
[Voies pour reciter des communautes religieuses]. Je 
pense qu'un aspect de la culture contemporaine qui 
provoque angoisse, frustration et colere est celui des 
enfants exploit& et abandonnes. 

Les experiences de ces quelques derniers jours 
confirment ma position. La police italienne a decouvert 
l'existence d'enfants esclaves. Ce sont des enfants sans 
papiers qui sont entres dans le pays clandestinement, 
avec des adultes qui sont devenus leurs "maitres". II y 
a quelques jours la television italienne a projete un 
film extraordinaire sur la vie de Iqbal Masih, le jeune 
Pakistanais que ses parents indigents vendirent pour 
des travaux forces A Page de quatre ans. II s' est 
echappe A rage de dix ans et a commence A se 
prononcer contre I ' esclavage des enfants et pour la 
liberte des enfants pakistanais. En 1995, des personnes, 
qui tiraient profit de cette aberration, l'ont brutalement 
assassins. Il avait douze ans. De telles situations, et 
tant d'autres, sont des sources d'angoisse, de frustra-
tion et de colere. 

Nous, Freres des Ecoles Chretiennes, devrions etre 
l' avant-garde de la lutte pour la justice pour les en-

fants dans cette situation. Cet objectif peut nous donner 
une nouvelle vie. Il attirera, je crois, a notre Institut, 
des jeunes courageux, genereux et idealistes, qui 
croient en Jesus-Christ et sont prets A le suivre comme 
religieux consacres. 

La solidarite avec les enfants pauvres. 

La solidarite avec les enfants pauvres est une fawn 
concrete de repondre A notre voeu d'association pour 
l'education des enfants pauvres. La solidarite nous 
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donne a tous une facon de vivre notre quatrieme voeu, 
que nous soyons ou non en contact direct avec les 
jeunes pauvres. Il n' est pas suffisant que quelques 
Freres et partenaires lasalliens eduquent les pauvres. 
Tous les Freres et tous les partenaires lasalliens, quels 
que soient leur ministere particulier, doivent etre 
solidaires avec les pauvres. "Il importe que chaque 
Frere fasse sienne la demarche de saint Jean-Baptiste 
de La Salle pour aller aux pauvres avec un coeur de 
pauvre". "Quel que soit leur type d' engagement, les 
Freres se voudront toujours solidaires des pauvres et 
de l' action de leur Institut en faveur des pauvres." 
(Decl. 34,2, 32.1) 

Appelant solidarite une vertu chretienne, Jean Paul 
II la definit comme "une determination ferme et 
perseverante de s'engager pour le bien commun; c'est-
a-dire, pour le bien de tous et de chaque individu, parce 
que nous sommes vraiment responsables de tous." 
(Solicitudo Rei Socialis, 38,40) Cette lettre est un appel 

nous tous, Freres et partenaires, a nous engager avec 
une determination ferme et perseverante pour le bien 
des enfants qui sont victimes de la depravation 
humaine. 

Nous exprimons notre solidarite avec les enfants 
pauvres quand, en parole, en action et en qualite de 
presence, nous leur manifestons amour profond et res-
pect. Dans la solidarite, nous nous efforcons de les 
aider a croitre en "resilience". Les experts dans le soin 
des enfants defavorises decrivent la "resilience"  

comme la capacite de bien faire malgre le stress ou 
adversite. La resilience resiste a la destruction de 

l' esprit humain. Elle cultive la capacite de construire 
une vie positive malgre les circonstances difficiles. 

Neanmoins, le souci des besoins des personnes 
individuelles et les activites apostoliques en faveur 
des pauvres "ne peuvent jamais dispenser des efforts 
pour instaurer un ordre social plus juste" visant a 
eliminer la pauvrete." (Decl. 30.3) En consequence 
nous devons cultiver la conscience de nos eleves en 
leur enseignant la doctrine sociale de l'Eglise et en 
les encourageant "a participer activement au combat 
auquel l'Eglise invite les hommes pour la justice et 
pour la paix". Nous sommes obliges de les aider "à 
prendre une conscience concrete de la souffrance 
humaine" et de croitre "de plus en plus au sens de la 
fraternite universelle."(Ded. 34.2,4) 

La solidarite avec les pauvres, les enfants pauvres 
en particulier, doit etre affichee clairement dans 
l' expression de la mission de chaque district, ecole, 
et oeuvre apostolique et dans leur projet annuel. Elle 
doit etre evidente aussi dans le projet communautaire 
annuel et dans nos projets personnels. En outre, la 
solidarite avec les pauvres et avec les enfants delaisses 
doit devenir un facteur dominant et determinant dans 
les decisions prises par les Visiteurs, les chapitres de 
district, les bureaux d'ecoles ou d'administrateurs, les 
communautes religieuses et educatives concernant la 
mission actuelle et future du district. (Decl. 34.2,4) 

48 49 



CIL 1999-2000 

Freres, comme vous le savez, le theme de la 
prochaine session du Centre International Lasallien 
(CIL) est: Freres en Association pour l'Education des 
pauvres. Ce programme offrira les elements habituels 
de renouveau personnel et communautaire aussi bien 
que l'occasion pour les participants d'explorer des 
fawns de vivre notre quatrieme voeu avec creativite 
et dynamisme. Avant de venir a Rome pour la portion 
du programme vecu en residence, les participants vont 
vivre et travailler pendant deux mois sur un pro-
gramme specifique d 'education des pauvres. Les 
Freres habituellement engages dans ce genre de tra-
vail feront l'experience d'une activite apostolique 
differente de la leur propre. 

espere que ce CIL aura un impact important non 
seulement sur la vie des participants, mais aussi sur le 
43eme Chapitre general et sur l'avenir de la mission 
lasallienne. 

Comment pouvons-nous vivre solidaires des 
enfants et des jeunes pauvres aujourd'hui? 

Ce qui suit n'est pas une liste autoritaire ni 
definitive d' actions concretes. C'est une liste de 
possibilites qui, je l'espere, servira de point de depart. 
Pour simplifier la presentation, j'ai utilise la première 
personne du pluriel, pour indiquer les Freres et les 
autres Lasalliens. 

• Comme suite logique des cinq colloques, nous 
pouvons faire de la defense des enfants et de 
leurs droits, un theme majeur du 43eme Chapitre 
general. Ce Chapitre de l'annee du Jubile peut 
adopter la defense des enfants dans le besoin 
comme objectif particulier pour la Mission 
lasallienne dans le monde au cours des sept 
prochaines annees. 

• Nous pouvons organiser au niveau des regions 
ou des districts des rassemblements de Freres 
interesses par des sessions de discussion et de 
"brainstorming". 

• Au niveau district ou local, nous pouvons nous 
declarer, par ecrit, engages dans la defense des 
enfants comme etant dimension integrante de 
la mission du District. 

• Nous pouvons executer la recommandation du 
Chapitre general d'evaluer l'efficacite de nos 
programmes et de notre action pour la "promo-
tion de la justice, en particulier en ce qui concer-
ne l'alphabetisation, les droits des enfants, les 
valeurs d' education et les accompagnements 
specifiques." (Circ, 435 pp. 24-25) 

• Nous pouvons fournir du materiel pour une for-
mation continue des enseignants, du personnel, 
des parents, des membres du bureau et des an-
ciens eleves, a la doctrine sociale de l'Eglise et 
aux orientations de l'Institut. Nous pouvons or- 
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ganiser des colloques, des seminaires, des 
conferences, des discussions, des ateliers pour 
des membres de la famille lasallienne. Certains 
de ces programmes peuvent utiliser comme 
point de depart les travaux des cinq colloques. 
Ce materiel est le theme du Bulletin de l'Institut 
actuellement en preparation. 

• Convaincu que l'ecole qui est "l'instrument 
privilegie" de notre mission est une ecole qui 
est "accessible aux pauvres" (Regle, 3) nous 
pouvons developper des fonds pour des bourses 
afin d'assurer une aide totale ou partielle A autant 
de jeunes dans le besoin qu'il est possible. 

• Nous pouvons creer des programmes educatifs 
pour former tous nos jeunes A prendre con-
science des consequences de la pauvrete et des 
structures sociales inadequates. Nous pouvons 
les aider A developper une conscience sociale et 
A accepter leur responsabilite du changement. 
Dans l'esprit des articles 14 et 40 de la Regle 
nous pouvons developper des programmes qui 
incluent des informations adaptees, un 
enseignement sur la doctrine sociale de l'Eglise, 
une experience pratique de travail avec les 
pauvres, et des occasions de reflechir sur cette 
experience a la lumiere de l'Evangile. 

• Ceux d'entre nous qui sont engages dans 
l'enseignement superieur peuvent s'efforcer 

d' appliquer les recommendations du dernier 
Chapitre general de pousser la recherche des 
causes de la pauvrete et de l'injustice sociale et 
des moyens pour eliminer ces causes. (Circ 435 
p. 26) Nous pouvons organiser des conferences, 
des seminaires sur le theme des enfants 
exploites. Nous pouvons participer aux systemes 
politiques en tant qu'avocat des enfants. Par des 
doctorats honoraires ou autres recompenses, 
nous pouvons faire connaitre des personnes qui 
consacrent leur vie a la promotion des droits 
humains des enfants. Dans notre programme de 
formation des enseignants nous pouvons nous 
assurer que les futurs enseignants connaissent 
bien la Declaration universelle des Droits de 
l'Homme, la Convention sur les Droits de 
l'Enfant et leurs implications pour les 
enseignants et les educateurs. 

• Nous pouvons promouvoir la notion de "chaque 
ecole = un centre d'impact". Nous pouvons 
developper la creation de "programmes de servi-
ce" dans le voisinage, la ville ou la cite. Nous 
pouvons pousser les parents, les anciens eleves 
et les eleves eux-memes A participer A des pro-
grammes de service des enfants necessiteux. 

• Nous pouvons encourager les Lasalliens, Freres, 
partenaires, parents, anciens eleves, membres 
des bureaux, eleves, a devenir activement 
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impliques dans des organisations interna-
tionales, nationales, civiques, catholiques et 
oecumeniques vouees a lutter de fawn politique 
contre les structures injustes et la protection 
legale inadequate des jeunes. Je crois que nos 
associations d'anciens eleves peuvent devenir 
beaucoup plus engagees dans de telles activites. 

• Nous pouvons vigoureusement promouvoir le 
developpement des jeunes Lasalliens et des 
Volontaires lasalliens pour des projets a long 
terme ou a court terme, les invitant a se consacrer 
d'une fawn particuliere aux enfants et aux 
jeunes abandonnes ou marginalises. Le 
mouvement des Jeunes Lasalliens se developpe 
en force et en efficacite. Nous avons des struc-
tures variees pour des Volontaires a plein temps 
avec des resultats impressionnants, mais le 
nombre total de Volontaires dans l'Institut est 
trop reduit. D'un autre cote le nombre de 
Volontaires durant les vacances est remarquable. 
Beaucoup de ces Volontaires, tant grands eleves 
qu'adultes, ont participe trois fois ou davantage. 
Le dernier Chapitre general a recommande que 
des Freres qui ont des occasions d'annee 
sabbatique ou autres occasions de renouveau 
incluent dans leur programme "l'engagement 
avec les moins fortunes". 

• Nous pouvons nous efforcer de mettre en pra- 

tique les articles 40a et 19a qui demandent aux 
districts de developper un plan pour faire du 
"service direct des pauvres", progressivement, 
"leur priorite effective", tant localement qu'a 
l'etranger. Nous, Freres, pouvons soutenir des 
propositions "de confier à d'autres certaines de 
nos oeuvres pour satisfaire des demandes 
urgentes". En outre nous pouvons nous offrir 
nous-memes pour un service "la oil les besoins 
se font davantage sentir." (Regle, 40a 19a) 

• Pour faire de la presence de l'Eglise davantage 
une realite parmi les pauvres, nous pouvons 
renforcer les efforts actuels et creer de nouvelles 
communautes et des "projets d'insertion" dans 
des secteurs pauvres. (Circ 435 pp 25, 55) "Bien 
des communautes vivent et travaillent au mi-
lieu des pauvres et des marginaux, elles adoptent 
leurs conditions de vie et partagent leurs 
souffrances, leurs problemes et leurs dangers." 
(VC 90) 

• En particulier dans des regions pauvres du 
monde, mais aussi dans des secteurs appauvris 
des pays industrialises, nous pouvons renforcer 
notre presence lasallienne dans l'enseignement 
elementaire et secondaire. Dans son Message, 
Journee mondiale pour la Paix, de cette annee, 
le Pape parle du besoin d'un enseignement 
elementaire adequat et manifeste son souci 
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qu'en "certaines des plus pauvres regions du 
monde, les occasions d'enseignement en fait 
diminuent, en particulier dans le secteur de 
l'enseignement primaire". Quelquefois, dit-il 
"de l'argent semble disponible pour des projets 
de prestige ou pour l'education dans le 
secondaire, mais pas pour le primaire." (8) 
Plusieurs districts ont lance ces derrieres annees 
des ecoles primaires et moyennes pour des 
jeunes des "minorites". Nous pouvons aussi 
explorer la possibilite d'ecoles itinerantes tel le 
reseau de classes mobiles en France dont j'ai 
déjà parle. 

• Nous pouvons renforcer des programmes 
existants et etablir de nouveaux centres pour les 
enfants de la rue, les orphelins, les enfants 
abandonnes. Nous avons un nombre im-
pressionnant de centres de ce genre dans divers 
pays. Ils sont de forme et d'allure differentes, 
mais sont tous au service des enfants et des 
jeunes pauvres. Quelquefois les centres sont 
sous la direction de l'Institut. Dans d'autres cas 
des Freres et des partenaires 'ales collaborent 
des programmes diriges conjointement par 
plusieurs instituts religieux, des conferences 
religieuses, des associations oecumeniques ou 
des organisations municipales. Dans certaines 
ecoles, les Freres, les partenaires laics, des an-
ciens eleves, et des eleves consacrent plusieurs 

heures par semaine a des projets pour enfants 
de la rue. 

La "Prevention" est un aspect important de 
certains centres ou programmes. Ils s' efforcent 
d'aider les familles en difficulte pour que leurs 
enfants ne finissent pas dans la rue. D'autres 
ont des ecoles maternelles qui s'occupent des 
bebes et des jeunes enfants pendant que les 
meres sont a leur travail. Certains centres pour 
enfants de la rue assurent un logis temporaire. 
D'autres sont des centres de jour ou les enfants 
peuvent jouer, se reposer, recevoir des soins 
medicaux, se baigner, recevoir des conseils, et, 
ce qui est plus important, connaitre des soins 
affectueux. 

• Nous pouvons maintenir notre longue tradition 
lasallienne de travailler avec des enfants qui ont 
des problemes de comportement en leur assurant 
une assistance specialisee dans nos ecoles ou 
en renforgant ou en creant des centres 
specialement concus a cette fin. Nous avons 
beaucoup de centres de ce genre, mais a cause 
de la diminution du nombre des Freres, du 
changement des politiques gouvernementales et 
des contraintes financieres, ils sont plus rares 
que dans le passé. 

• Nous pouvons assurer des facilites et des soins 
dans nos ecoles pour des enfants qui ont des 
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handicaps physiques ou mentaux, mais peuvent 
fonctionner dans un environnement scolaire 
normal. Nous pouvons aussi travailler 
directement ou indirectement avec des enfants 
qui ont des handicaps serieux, en particulier 
lorsqu'ils sont abandonnes ou delaisses. Dans 
les regions ou nous avons des institutions pour 
enfants handicapes, nous pouvons ameliorer la 
qualite de notre formation professionnelle et 
nous efforcer d'impliquer nos communautes 
educatives dans notre travail. 

Kids Help Line, Australie 
(Telephone de secours pour enfants) 

Bien que nous ayons beaucoup de programmes 
extraordinaires pour les enfants desavantages et les 
jeunes dans l'Institut, je veux vous donner quelques 
informations sur un programme qui est unique et tres 
efficace. Que des programmes semblables puissent 
etre cries dans d'autres regions de l'Institut est une 
question A laquelle je ne puis repondre. 

Kids Help Line est un service de conseil par 
telephone pour les jeunes Australiens ages de cinq a 
dix-huit ans. Ce service fonctionne vingt-quatre 
heures sur vingt-quatre. Les Freres De La Salle, con-
duits par le F. Paul Smith, ont cite ce programme en 
1991. C'est devenu un service national en 1993. 

Un personnel de conseillers payes, formes 
professionnellement et controles, dirige la Ligne. Ces  

conseillers essaient d'aider les jeunes A developper 
leur capacite a prendre en charge leur propre vie. Its 
aident les jeunes qui appellent A preciser leurs 
preoccupations, formuler des options et des strategies 
pour un changement positif et determiner et 
comprendre les consequences de leurs actions. En 
meme temps, les conseillers encouragent les relations 
fructueuses avec les parents, les enseignants et les 
autres agents possibles. 

Kids Help Line est le seul service de conseil au 
monde qui, non seulement traite chaque appel avec 
respect, mais permet A ceux qui appellent de continuer 
a travailler avec le meme conseiller au cours du temps. 
Deux millions de jeunes ont telephone et recu assis-
tance. Plus de cinq cent mille avaient des problemes 
reels immediats. Les enfants continuent A appeler Kids 
Help Line au rythme de trente mille par semaine, un 
signe vraiment extraordinaire que les jeunes apprecient 
ce service unique et le trouvent utile. 

Sans reveler l'identite de ceux qui appellent, les 
conseillers partagent l'information avec des personnes 
qui travaillent avec des enfants et des jeunes, pour les 
aider A mieux connaitre et A mieux comprendre leurs 
plus grosses preoccupations. Cette information ines-
timable aide dans la repartition des ressources 
financieres disponibles et soutient les demandes de 
fonds pour le developpement des enfants. 
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Bureau International Catholique de l'Enfance 

Le 42eme Chapitre general encourage la solidarite 
avec les associations et organismes qui travaillent pour 
les droits des enfants et des jeunes. Ces associations 
et organismes sont nombreux aux niveaux interna-
tional, national ou local. Je veux decrire un organisme 
specifique parce qu'il est international, catholique, 
consacre aux enfants dans le besoin, et parce que nous 
avons eu une relation avec lui tout au long de ses 
cinquante annees d'histoire. 

Le Bureau International Catholique de l'Enfance, 
appele BICE, est venu à l'existence en reponse à 
l'appel urgent du Pape Pie XII d'aider les victimes de 
la Deuxieme guerre mondiale, et plus particulierement 
la "multitude des enfants innocents". Les Freres des 
Ecoles Chretiennes furent membres constitutifs. BICE 
a ses quartiers generaux à Geneve et compte quatre 
secretaires regionaux. Il a un statut consultatif aupres 
de plusieurs organismes des Nations Unies, y compris 
l'UNICEF et l'UNESCO et aupres du Conseil de 
l'Europe. Les Secretaires de l'Institut pour la Mission 
educative lasallienne y ont ete actifs au cours des 
annees. Le Frere Anton de Roeper est l'actuel vice-
president du Bureau executif. D'autres Freres sont 
actifs à des niveaux locaux. Nous avons une associa-
tion particulierement etroite avec le BICE en Inde et 
en Cote d'Ivoire. 

L'organisation prepare des declarations de politique 
sur les droits des enfants dans une gamme de domaines 
specifiques, assure une assistance technique pour les 
projets, et soutient les projets pilotes. Les lignes 
actuelles de projets sont des recherches dans les 
methodologies adaptees aux programmes pour 
l'enfance, le recrutement de travailleurs formes pour 
un service limite dans le temps, pour des programmes 
dans les regions en crise ou victimes d'un desastre, et 
la defense des enfants selon les termes de la Conven-
tion des Droits de l'Enfance. BICE a fait office de 
president du groupe d'ONG qui a prepare le texte qui 
est finalement devenu la Convention des Droits de 
l'Enfant. 

Le BICE continue à recruter les congregations 
religieuses concernees par l'education et les problemes 
mere/enfant. Il travaille en harmonie etroite avec 
d'autres ONG, une collaboration qui donne à 
l'organisme une influence qui va bien au dela de son 
personnel limite et de ses faibles ressources. En juin 
cette armee je vais, avec les Conseillers generaux et 
d'autres membres du Gouvemement central, participer 
à un atelier que le BICE organisera et dirigera. Nous 
voulons explorer les fawns dont la Famille lasallienne 
peut participer plus activement à cet organisme et 
profiter de son experience et de sa competence. 
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POSTFACE 

Faites-vous les herauts de la dignite de l'homme 
(Message pour la Journee mondiale de la Paix, 13) 

On presentait A Jesus des enfants ... Les disci-
ples les ecartaient vivement: Voyant cela, Jesus 
se facha et leur dit: Laissez les enfants venir a 
moi. Ne les empechez pas, car le royaume de 
Dieu est a ceux qui leur ressemblent... Il les 
embrassait et les benissait en leur imposant les 
mains" (Mc 10:13) 
L'exegete Daniel Harrington, SJ, dit qu'au temps 

de Jesus les ecrivains presentaient les enfants "comme 
des exemples de comportement non-raisonnable ou 
comme des objets A former. Dans ce passage ils sont 
pris au serieux comme des personnes et beneficient 
d'une relation avec Jesus et le Royaume." (Jerome 
Biblical Commentary, p. 618) Plus haut dans l'evangile 
de Marc, Jesus dit: "Celui qui accueille en mon nom 
un enfant comme celui-ci c' est moi qu'il accueille. Et 
celui qui m'accueille, ne m'accueille pas moi, mais 
celui qui m'a envoye" (Mc 9:37) Harrington dit que 
"en mon nom" est la phrase cle. Celui qui recoit 
l'emissaire de quelqu'un recoit la personne elle-meme. 
"Ainsi celui qui recoit un enfant recoit Jesus, et celui 
qui recoit Jesus recoit Dieu qui a envoye Jesus." (JBC 
p.616) Dans sa meditation emouvante pour la Veille 
de la Nativite, le Fondateur associe cette pens& A 
l'Apocalypse 3:20; 

"Combien y a-t-il que Jesus se presente A vous, 
et qu'il frappe a la porte de votre coeur pour y 
etablir sa demeure, sans que vous ayez voulu le 
recevoir? Pourquoi? Parce qu'il ne se presente 
que sous la forme d'un pauvre, d'un esclave, 
d'un homme de douleurs." (Med, 85,1) 

Jesus vient A nous comme un homme pauvre parce 
qu'il vient A nous comme un enfant delaisse, exploite, 
abandonne. Le texte liturgique pour la Messe du Jour 
de Noel nous rappelle que Jesus est le Verbe, le Verbe 
qui s'est fait chair et a habite parmi nous. (Jn. 1:1,14) 
"Souvent dans le passé Dieu a parle A nos peres par 
les prophetes" mais en nos temps "il nous a parle par 
ce Fils qu'il a etabli." (Ileb. 1:1-2) Jesus nous parle 
aujourd'hui dans les enfants qui viennent A nous "en 
son nom". 

Nous rencontrons Jesus-Christ quand nous 
accueillons des enfants comme enfants, quand nous 
les aimons et les respectons tels qu'ils sont. Comme 
Jesus l'a marque d'une facon claire et sans ambiguite 
dans sa description du Jugement Bernier, c'est envers 
le Christ que nous agissons quand nous agissons avec 
amour envers les gens tels qu' ils sont. En reponse A la 
question: "Seigneur, quand t'avons-nous vu avoir faim 
et t' avons-nous nourri?" Jesus explique qu' ils ont agi 
ainsi envers lui quand ils ont nourri les affames. 
"J'avais faim et vous m'avez donne A manger."(Mt. 
25:35-40) Il ne s'agit pas de penetrer A travers les en-
fants comme A travers une sorte de "coquille" pour 
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trouver et aimer le Christ cache, on ne sait comment, 
au centre. Non. Au contraire. Jesus s'identifie aux 
enfants comme ils sont. Ce n'est que lorsque nous les 
rencontrons comme ils sont que nous rencontrons le 
Christ. 

Dans l'Evangile du Jour de Noel, Jean dit que ceux 
qui acceptent le Christ regoivent "le pouvoir de 
devenir enfant de Dieu." (Jn. 1:12) Le Seigneur in-
vite, non seulement les jeunes, mais nous tous à entrer 
dans la famille de Dieu comme enfants. Dans sa 
meditation pour la Veille de la Nativite, saint Jean-
Baptiste de La Salle nous exhorte A preparer nos coeurs 
A recevoir Jesus de fagon a ce qu "lui soit agreable 
d'y faire sa residence... le Fils de Dieu est descendu 
sur la terre et veut descendre dans notre coeur afin de 
nous faire participer a sa nature." (Med. 85,3) Dans la 
priere d'ouverture de la meme celebration 
eucharistique nous demandons a Dieu de nous faire 
participer a la divinite de son Fils. 

C'est notre vocation de participer a la divinite du 
Fils, de "rendre visible la presence amoureuse et 
salvatrice du Christ." Nous "pouvons et devons dire" 
que "non seulement nous appartenons au Christ", mais 
que "nous sommes devenus Christ." (VC, 76,109) 
Comme le Christ, nous proclamons aux enfants et aux 
jeunes en detresse la verite qui les libere. Nous nous 
efforgons d'etablir le Royaume de Dieu. Par ce que 
nous disons, par ce que nous faisons et surtout par ce 
que nous sommes, nous proclamons la fraternite 
universelle, car tous les hommes et toutes les femmes  

sont fils et filles du meme Pere et freres et soeurs dans 
le Christ." Nous appelons a la foi et à la conversion 
ceux que Dieu "confie à nos soins". Nous promouvons 
"la communion entre tous les titres humains, entre 
eux et avec Dieu." Nous travaillons pour la 
"liberation" des enfants et des jeunes "du mal sous 
toutes ses formes." (RM 43,15, 43) 

La Salle dit que trop souvent nous refusons de 
recevoir Jesus parce qu'il vient a nous comme un en-
fant abandonne, ignore et oublie. (Med. 85,1) Jonathan 
Kozol raconte l'histoire d'une riche dame qui dit 
saint Vincent de Paul, "Les pauvres me font peur." 
Vincent repondit "Les pauvres font peur, autant que 
la Justice de Dieu fait peur". Kozol demande ensuite 
"Que faisons-nous a ceux qui nous font peur? Les 
eloignons-nous, aussi loin que possible, et esperant 
que, comme un des eleves m'a dit au cours de fete 
dernier, ils vont soit mourir soit disparaitre?" 
(Jonathan Kozol, Amazing Grace p. 186) 

En tant qu'hommes qui nous sommes consacres 
entierement a Dieu dans le ministere de la jeunesse, 
de la jeunesse pauvre surtout, et comme animateurs 
de la Famille lasallienne, nous ne devons pas permettre 
que la situation tragique des enfants exploites nous 
"effraie" ou "nous fasse reculer". Au contraire nous 
devons ETRE ATTENTIFS et REPONDRE à leur 
attente. 

"Attentif en premier lieu aux necessites 
educatives des pauvres qui aspirent a prendre 
conscience de leur dignite d'hommes et de fils 
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de Dieu, et qui cherchent à la faire reconnaltre, 
l'Institut cree, renouvelle et diversifie ses 
oeuvres selon les besoins du Royaume de Dieu." 
(Regle, 11) 

Jean Paul II dit que la parabole de l'homme riche 
montre clairement que "face au contraste eclatant en-
tre les riches insensibles et les pauvres qui ont besoin 
de tout, Dieu se trouve du cote de ces derniers. Nous 
aussi nous devons etre de ce meme cote." Puis le 
Pape exhorte tous les Chretiens: "Faites-vous les 
herauts de la dignite de l'homme." (Message, 
Journee mondiale de la Paix, 13) 

Freres, en union avec tous les autres lasalliens, 
comme herauts de la dignite humaine, renouvelons 
et relancons notre engagement a travailler à la pro-
motion du Royaume de Dieu, à la construction d'une 
communion internationale de personnes dans laquelle 
tous les enfants puissent vivre comme les enfants qu' ils 
ont le droit d'etre. 

Dieu de compassion et de misericorde, que ton 
Regne vienne! 

Fraternellement en S. J.-B. de La Salle, 

Frere John Johnston 
Superieur general 


	Page 1
	Page 2
	Page 3
	Page 4
	Page 5
	Page 6
	Page 7
	Page 8
	Page 9
	Page 10
	Page 11
	Page 12
	Page 13
	Page 14
	Page 15
	Page 16
	Page 17
	Page 18
	Page 19
	Page 20
	Page 21
	Page 22
	Page 23
	Page 24
	Page 25
	Page 26
	Page 27
	Page 28
	Page 29
	Page 30
	Page 31
	Page 32
	Page 33
	Page 34

